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_____________________________________________________________________________________________  
 

Éditorial 

 

C’est la fin des mois de l’été. Pour la plupart d’entre nous, ce fut l’occasion de multiples 

rencontres. Rencontres familiales sous différentes formes : il a fallu garder les petits-enfants, cousinades 

diverses, visites des uns et des autres… Rencontres avec d’autres cultures pour ceux qui sont partis dans 

d’autres régions ou d’autres pays. Période bien agréable mais sur laquelle on peut aussi réfléchir et en 

septembre faire un bilan. 

 La famille : quelle joie de se retrouver ! Mais c’est la première fois où ma présence de « tonton 

curé » n’a suscité aucune question. Mes admirables neveux, nièces ou petits-neveux, généreux et militants 

souvent pour des causes diverses et humanitaires sont très loin des questions religieuses… et entre nous, 

malgré toute notre sympathie, une barrière existe qui n’est pas que de générations, sur des choses 

essentielles. 

 Je suis allé passer quelques jours en Catalogne chez des amis. J’ai rencontré des habitants plongés 

dans leurs revendications régionalistes d’indépendance par rapport à l’Espagne. Tous m’ont demandé : 

qu’est-ce qu’on pense en France ? Pourquoi vous ne nous aidez pas à régler notre conflit avec le pouvoir 

centralisé de Madrid ? J’étais obligé de leur répondre que leur problème ne faisait pas la une des journaux 

en France, que nous sommes obnubilés par nos propres problèmes et que les conflits, les guerres, les 

famines, les émigrés qui se noient dans la Méditerranée ont beaucoup de peine à écorner notre égoïsme 

national. 

 Il y a 800 ans, François d’Assise entendait l’appel de l’Évangile « Passons sur l’autre rive » 

(Marc, 4, 35). Il ne s’agissait plus de traverser le lac de Tibériade pour aller à la rencontre des « païens » 

de la Décapole mais de franchir la Méditerranée pour rencontrer les musulmans de 

Damiette en Égypte. Quand chrétiens et musulmans s’entretuaient, ils faisaient « le 

pari de la rencontre » (c’est le titre d’un livre du Frère Gwenolé Jeusset). Si nos 

mois d’été nous invitaient à toujours rencontrer les autres, autres générations, 

autres cultures, autres religions… à quitter notre rive pour aller nous enrichir de 

l’autre, différent certes mais avec qui nous pouvons faire tant de choses ensemble. 

 

Frère Dominique Pacreau, Vice-Assistant régional 

 

 

Informations régionales 
 

 

✓ Samedi 21 septembre 2019 : Assemblée régionale à Angers. 
 

✓ Formation OFS : « En chemin trinitaire » avec saint François d’Assise. 

2 week-ends à La Pommeraye (49) : les 23-24 novembre 2019 et 11-12 janvier 2020. 
 

✓ Samedi 14 décembre : Noël franciscain 

chez les Petites Sœurs de Saint-François à Angers (126 bis rue Chèvre). 

Nous vous informerons du déroulement de cette fête 

qui sera validé lors de la prochaine assemblée régionale. 

N° 57   Septembre 2019 
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 Formation 

 

Rencontre des assistants spirituels 

 
Le samedi 22 juin, une vingtaine de personnes des différentes Fraternités de notre région se sont 

retrouvées à Angers. La plupart des participants avaient une lettre de mission pour accompagner une 

équipe tandis que d’autres laïcs franciscains sont venus pour découvrir ce service fraternel. 

Nos deux intervenants, Sœur Marie-France Rousselin, assistante régionale et Frère Dominique 

Pacreau, ont présenté le rôle de l’assistant spirituel. 

 

1ère partie 

 

Historique :  

De quoi parle-t-on ? Pourquoi aujourd’hui ? Contexte ecclésial : une communauté d’Église. 

Rôle : 

Aider chacun à trouver son propre chemin de croissance spirituelle : conseiller, témoigner, éveiller, avoir 

le souci de l’avenir. L’assistant spirituel reçoit une lettre de mission pour un temps déterminé, au service 

d’une petite Fraternité franciscaine. Il doit se tenir en retrait pour être libre et garder la distance suffisante. 

Le rayonnement de sa foi et son amour des autres sont les deux aspects importants de son témoignage. 

Son rôle s’affermit dans la prière en présentant au Seigneur les personnes et les rencontres. Il doit 

compter sur l’Esprit Saint et lui faire confiance. 

Des outils :  

Formations diocésaines et nationales. 

Rencontre avec d’autres assistants. 

Relecture personnelle ou accompagnée. 

À cette occasion, certains assistants ont témoigné 

        de leur vécu dans les équipes qu’ils accompagnent. 

 

 

2ème partie      

  

Lecture : « Les disciples d’Emmaüs » 

Réflexion théologique et différentes figures 

Spécificité de nos fraternités. 

 

François se réfère à l’autorité de l’Église : 

l’important est de rendre l’Église présente en se référant à l’Évangile. 

L’assistant est au service du peuple de Dieu en faisant partie d’une famille, d’une Fraternité. 

Son engagement se manifeste dans une Église pauvre au milieu du monde comme l’a voulu François. 

 

Découvertes intéressantes : journée enrichissante et comme toutes les rencontres, ces temps forts nous 

donnent la possibilité de connaître de nouveaux frères et de découvrir des fonctionnements différents dans 

les autres Fraternités de la région. 

 

- :- :- :- :- :- :- :- :- :- :- 
 

Formation initiale d’assistants spirituels 

 
Du 17 au 24 août, à Brive (19), quatre membres de nos Fraternités (Renée Brochard, Gaëlle Le 

Goas-Roullet et Alain Cavé de Loire-Atlantique – Jacques Fauconnier de Vendée) ont participé à la 

première semaine de formation de futurs assistants spirituels. L’année prochaine, ils termineront ce cycle 

de formation. Ensuite, ils pourront être appelés à accompagner une équipe au sein de leur Fraternité 

respective et, après discernement, donner leur réponse. 

 

Geneviève Guilloux, Vice-Ministre régionale 



 - 3 - 

 

 La sauvegarde de la maison commune 

 

 

 
Certains d’entre nous, nombreux peut-être, vivent au rythme de l’année scolaire et 

manifestent une attention particulière à ceux, petits et grands, qui vont faire leur 

rentrée. Pour aborder cette période de l’année, laissons-nous guider par le Pape 

François dans sa méditation intitulée « Vivre la conversion écologique » publiée en 

février 2019 (éd. Peuples libres). Le texte suivant est composé d’extraits articulés 

autour de trois thèmes : Laisser faire Dieu, cultiver et garder le jardin d’Eden, 

rencontrer le frère. 

 

 

LAISSER FAIRE DIEU 

1. Arrête-toi un peu. Laisse cette injonction à vivre en accéléré qui disperse, divise et finit par 

détruire le temps de la gratuité, le temps de Dieu. 

Quel est mon rapport au temps ? Suis-je impatient ? Souvent dans l’urgence, stressé ? 

La vraie liberté a la patience de savoir attendre de laisser faire Dieu. 

2. La vie chrétienne n’est pas un « j’aime » mais un « je me donne ». 

Où vas-tu ? Chez celui qui te sauve ou à tes abattements ? Réfléchis aux fois où tu dis « je n’ai 

pas le temps » et pose un acte de don gratuit. 

3. La joie chrétienne est la Paix. Demande à Dieu de te donner la Joie et l’Espérance. 

CULTIVER ET GARDER LE JARDIN DU MONDE (d’Eden) 

4. Soyez porté(s) par le désir de servir la beauté (ineffable de l’amour de Dieu). Je nourris mon âme 

et mon esprit de la beauté. 

5. Nous ne sommes pas Dieu. La terre nous précède, elle nous a été donnée. 

Et pour le croyant, contempler la création c’est aussi écouter un message, entendre une voix 

paradoxale et silencieuse. Je prends le temps de contempler la nature et de m’extasier. 

6. Il est manifeste que la dégradation de l’environnement comme la dégradation humaine et éthique 

sont intimement liées. Je réfléchis aux différents sens du mot « Culture du déchet ». 

7. Les chrétiens savent que leurs devoirs à l’intérieur de la création et à l’égard de la nature et du 

Créateur font partie intégrante de leur foi. Jésus, aide mon peu de foi. 

La création est un don qui surgit de la main du Père pour tous. Elle appelle à une communion 

universelle. Dieu est plus grand que mes faiblesses, je lui remets toutes mes peurs. 

8. Aucune créature ne se suffit à elle-même. Elles n’existent qu’en dépendance les unes des autres 

pour se compléter mutuellement au service les unes des autres. 

RENCONTRER LE FRÈRE 

9. Soyez porté(s) par la culture de la rencontre, à construire des ponts entre les hommes et les 

peuples. La rencontre entre les personnes, le fruit du dialogue et de la réflexion, là est la vraie 

sagesse. Je maîtrise mes heures passées devant les écrans. 

10. Nous sommes une seule famille humaine. Il n’y a pas de place pour la globalisation de 

l’indifférence ; la proximité avec les frères est l’attitude clé dans l’Évangile. Aujourd’hui, je peux 

visiter quelqu’un qui souffre. 

11. Ceux qui ont le cœur humble, qui ressentent le besoin de prier, de se confier et de se laisser 

accompagner sont les petits, les pauvres. Quelle est la part que je leur réserve dans ma vie ? Mais 

aussi quelle est la part de ma vie laissée au Christ ? 

12. La protection authentique de notre propre vie comme de nos relations avec la nature est 

inséparable de la Fraternité, de la Justice et de la Fidélité aux autres. Viens m’éclairer Seigneur 

sur la juste attitude intérieure à avoir. 

 

François ajoute au Cantique des créatures la phrase : 

« Loué sois-tu, Seigneur, pour ceux qui pardonnent par amour pour Toi ». Ainsi tout est lié. 
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Témoignage 

 

Retours sur la soirée : 

 « FIN DE VIE : réflexions et échanges »  
 

Les objectifs de cette soirée du 28 mai 2019, au couvent de Canclaux à Nantes, étaient de 

permettre aux personnes intéressées par ce sujet de la FIN de VIE, d’échanger, d’exprimer leurs 

questions, leurs craintes et de découvrir les richesses de la loi Clayes-Léonetti comme moyen de vivre ce 

temps de façon apaisée. Organisée à l’initiative de la Fraternité Franciscaine de Nantes, c’est avec saint 

François que nous avons cheminé. 

Le sujet a été abordé ainsi : notre société fuit la mort, et si, pendant un temps, « la belle mort » 

était celle que l’on préparait, pour nous, citoyens du 21ème siècle, elle est espérée comme « celle qui nous 

surprend dans le sommeil », et tellement aseptisée qu’elle nous fait oublier quelque chose de 

fondamental : notre finitude ! Accompagner l’homme dans sa fin de vie ne va pas de soi, mettre des mots 

sur l’indicible et laisser l’autre s’en aller nécessitent de prendre le temps d’y réfléchir. 

Nous nous sommes arrêtés un moment sur les besoins de l’homme lors de sa fin de vie, qu’ils 

soient physiques, psychiques ou spirituels, et sur la position de l’Église catholique pour qui donner la 

mort n’est pas concevable ; ce qui fait sens, c’est d’accompagner l’homme dans cette étape de sa vie, 

comme un frère vulnérable qui a besoin d’être entendu, reconnu, soutenu. La société essaie 

d’accompagner ce temps, en favorisant la mise en place de soins palliatifs, où les soignants font le 

maximum pour soulager les souffrances, lorsque guérir n’est plus possible. 

 

Il a été proposé aux personnes d’échanger, de partager leurs expériences et des questions sont arrivées 

d’elles-mêmes. Puis trois témoins se sont exprimés :  

• Alain nous a partagé les 48 dernières heures de vie de sa maman en soulignant la nécessité pour lui de 

laisser ici-bas les souffrances d’une relation difficile. « Maintenant, tu dois pardonner, après il 

sera trop tard » s'est-il dit durant le sacrement des malades ; ainsi, dépassant les tensions, il a décidé 

de construire le « après la mort » en s'efforçant de ne retenir que de bons souvenirs, par exemple ses 2 

années de coopération en Centrafrique durant lesquelles « elle lui écrivait longuement 2 fois par 

semaine ». Ce passage a pu se faire grâce à la délicatesse d’un infirmier qui a tout mis en œuvre pour 

que ce temps de la fin soit de qualité : « Merci vraiment à cet infirmier pour sa perception, son 

écoute attentive ». 

• Pierre-Yves, avec beaucoup de simplicité, a retracé les derniers temps passés aux côtés de son épouse 

Myriam. Il a su nous exprimer les étapes de la maladie qui provoquèrent chez les uns ou les autres : 

déni, colère, dépression… et combien la prière partagée dans le couple ou avec les proches, les 

pèlerinages à Lourdes, ont produit de beaux fruits, ceux de l’apaisement, puisés dans leur foi. Pierre-

Yves avait retrouvé les courriers de soignants, d’amis, qui traduisaient à quel point 

l’accompagnement familial avait été d’une telle qualité qu’il devenait témoignage. Et il termina son 

propos, par cette phrase de Myriam à frère Paul : « Je ne suis qu’un grain de sable dans la main de 

Dieu ». 
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• Xavier, médecin généraliste à la retraite, nous a fait bénéficier de son expérience de soignant auprès 

des plus vulnérables, fragilisés particulièrement au moment de la fin de vie. Médecin coordinateur 

dans un EHPAD (établissement d’hébergement pour personnes âgées dépendantes), il nous a partagé 

ses interpellations dans l’accompagnement de fin de vie : M. D., atteint d’une maladie incurable, lui 

dit compter sur lui « pour lui faire une piqûre pour en finir rapidement » et, face à la réponse du 

médecin « ce genre de pratique n’est pas dans mes convictions », affiche un grand désarroi. 

Comme médecin, il a pourtant pu accompagner son malade « en augmentant la morphine autant 

que faire se peut, pour permettre à M. D. de partir apaisé ». Puis, c’est avec grande émotion, qu’il 

nous a raconté l’histoire de cette petite L. dont le pronostic s’est avéré rapidement mauvais et qui est 

morte à 2 ans et demi ; il a pu accompagner la famille durant cette période si courte et c’est grâce à 

elle, qu’« il a compris que ce que l’on demande à un soignant, ce n’est pas forcément de guérir 

puisque ce n’est pas toujours possible, mais d’écouter, d’essayer de comprendre, de soulager 

autant que faire se peut ».  

La soirée s’est poursuivie par une approche des moyens à connaître pour vivre ce temps, pour nous-

mêmes ou nos proches, de façon aussi apaisée que possible, en accord avec les principes de l’Église. La 

loi Clayes-Léonetti de 2016 donne à la personne des droits : refuser les traitements, demander à être 

soulagée de la souffrance, bénéficier d’une sédation profonde et continue ; mais aussi des devoirs : 

anticiper sa fin de vie par la rédaction de directives anticipées et la désignation d’une personne de 

confiance.  

Une bibliographie et des documents remis aux participants en fin de soirée sont consultables sur le site 

des Laïcs Franciscains des Pays de la Loire dans la rubrique « Formation / témoignages » :  

http://www.laicsfranciscains-paysdeloire.fr/articles.php?lng=fr&pg=1232&mnuid=2&tconfig=0 

 

Un temps d’action de grâce, suivi du partage de gâteaux, a permis de clore cette soirée en douceur. 

Christine, Pierre-Yves, Xavier, Alain, Lydie et Nadine, coordinatrice de cette soirée 

 

Nouvelles de la Fraternité du Gabon 
 

 

Rencontre avec Sœur Marie-Danielle, clarisse à Libreville 

Le 21 juin, revenant d’Assise où le chapitre des Sœurs africaines francophones s’était déroulé, 

Sœur Marie-Danielle, assistante des fraternités de Libreville, et une sœur gabonaise, Sœur Josette 

Emmanuel de l'Étoile, sont passées par Nantes. 

Elles ont partagé avec les 2 correspondants nantais actuels, Marie-Ange Monsellier et Michel Le 

Cossec et les ministres locales, Geneviève Guilloux et Brigitte Gandemer.  

À midi les membres de la Fraternité locale 

étaient invités à venir partager le repas, dans la 

convivialité et la bonne humeur, ce qui a permis une 

connaissance réciproque : conditions de vie, 

conditions de vivre sa foi, conditions de réunion, 

cheminement de ces groupes en fraternité etc… Nos 

modes de fonctionnement ne sont pas tout à fait 

identiques, mais ils ont un seul but, avancer dans 

notre foi avec la spiritualité franciscaine : la 

fraternité qui nous unit est vraiment palpable ! 

Nous avons appris depuis que l’admission d’Axelle-Audrey a été célébrée en juillet et que 4 

personnes cheminent vers leur engagement au sein d’une nouvelle équipe de Fraternité. Que notre prière 

les accompagne ! 

Sœur Marie-Danielle nous a invités à nous déplacer au Gabon dans les années à venir. Ce n’est 

pas la première fois que l’invitation nous est faite, ce serait bien de l’honorer afin de rencontrer les frères 

et sœurs de cette Fraternité avec laquelle nous sommes jumelés. Cette hypothèse n’est pas exclue par 

certains membres… Affaire à suivre ! 

Brigitte Gandemer et Marie-Ange Monsellier 

http://www.laicsfranciscains-paysdeloire.fr/articles.php?lng=fr&pg=1232&mnuid=2&tconfig=0
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Fraternité de Loire-Atlantique 
 

Ministre : Geneviève Guilloux    06.30.76.27.44                laicsfranciscains@gmail.com 
Vice- ministre : Brigitte Gandemer 06.50.04.33.27               laicsfranciscains@gmail.com 
Trésorier : Pierre-Yves Hardy - 47 bis rue Gutenberg 44100 Nantes       hardypierreyves@aol.com 
  IBAN : FR76 1027 8361 7800 0110 7190 120 
 

Dates à retenir 

 

o Dimanche 22 septembre : Journée de rentrée de la Fraternité 

o 10h30 : Messe au cours de laquelle des membres 

de la Fraternité vont prononcer leur engagement 

o Verre de l’amitié et repas partagé 

o 14h30 : Assemblée générale 

o Mercredi 2 octobre – de 19h45 à 22h : 

Maison diocésaine Saint-Clair à Nantes 

Dans le cadre du 8ème centenaire de la rencontre de 

François et du Sultan, Frère Gwenolé Jeusset et Azza Heikal 

nous feront découvrir le sens de cette rencontre 

o Dimanche 6 octobre : Fête de la Saint François 

o 10h30 : Messe à Canclaux suivie d’un repas partagé 

o Dimanche 20 octobre : Journée diocésaine 

pour les nouveaux baptisés à laquelle nous participons 

o Samedi 16 novembre - de 14h30 à 16h30 : Conseil diocésain 

(Salle Rufin à Canclaux) 

o Permanence au Jardin de François à Canclaux 

à l’Accueil franciscain tous les 2èmes mardis du mois - sauf pendant les vacances scolaires : 

mardi 8 octobre, mardi 12 novembre, mardi 10 décembre de 11h à 15h. 

 

Nos joies… 

 

 
 

Marie-Ange et Pascal Monsellier ont eu la joie de fêter 

leurs 50 ans de mariage cet été à Vézelay, 

en famille et avec le frère Éric Moisdon. 
 

- :- :- :- :- :- :- :- :- :- :- 
 

Le vendredi 30 août 2019, la Municipalité de Sautron a rendu 

hommage à François Baudry en inaugurant la place qui porte 

désormais son nom « afin de garder la mémoire du grand Maire 

qu’il fut – un véritable Maire-bâtisseur qui fit preuve d’une très 

grande élégance humaine ». De nombreux Sautronnais entouraient 

Monique, ses enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants. 

          Lydie et Alain Cavé
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… et nos peines 

 

Sœur Myriam et trois membres de notre Fraternité ont rejoint le Père durant cet été 2019. 

 
o Le vendredi 26 juillet 2019, le Seigneur dans son amour a rappelé à 

Lui Sœur Myriam à l’âge de 80 ans dont 56 ans de profession 

religieuse. Née au Pallet (44), elle connut la souffrance de perdre très 

tôt sa Maman. Elle entra au monastère à l’âge de 22 ans. 

Sœur externe (chargée du lien avec l’extérieur), elle sillonna pendant des 

années la campagne quêtant pour subvenir aux besoins de la 

communauté, puis elle servit à l’accueil au monastère. Sa disponibilité, 

son écoute bienveillante, sa compréhension des peines et des joies de 

chacun, sa discrétion lui attirèrent l’amitié de beaucoup. 

La célébration de sa Pâque a eu lieu le mardi 30 juillet dans la chapelle du monastère. La 

communauté, en communion avec sa famille et les Petites Sœurs des Pauvres, vous invite à vous unir 

à leur prière et à leur espérance. 

Sœur Marie Lumière, Abbesse du Monastère Sainte-Claire de Nantes 

 

o Jeanine Aupetit, décédée le 5 juillet. 

« Ton départ nous fait penser à tous les bons moments vécus ensemble. Vingt 

années de relations nous ont permis de nous découvrir dans un premier temps à 

la Fraternité Franciscaine et, suite à un changement d’équipe, nos relations ont 

continué avec des bons moments et dans les épreuves de la vie de tous les 

jours, c’est une chance de pouvoir compter sur des amis. 

Pour tous ces temps de partage, d’écoute et de prière, nous te disons Merci. 

Toute cette vie partagée, nous l’avons vécue en couple. 

La mort est un passage à une autre vie et, dans ces moments pénibles pour les 

proches, Michel, tu pourras toujours compter sur notre amitié fraternelle et 

sincère. » 

Témoignage de Madeleine et Joseph Loiseau au cours de la messe de sépulture 

 

o Camille Terrien, décédée le 22 juillet. 

Camille a été baptisée le jour de la Saint François… C’est peut-être pour cela 

qu’elle a rejoint la Fraternité franciscaine. 

Lors d’un pèlerinage à Lourdes, elle  rencontre une sœur avec qui elle sympathise ; 

elle lui parle de l’Afrique. Très intéressée, elle prend alors en charge une famille 

avec qui elle entretient de bonnes relations et l’aide financièrement. 

En 2012, elle rentre à Notre-Dame du Chêne où elle a vécu ses dernières années. 

Elle y rencontre les Sœurs qui l’aident à préparer sa cérémonie de sépulture. 

Geneviève Guilloux 

 

o Louise Lucas, décédée le 27 août. 

Louise, surnommée « Loulette » en famille comme en Fraternité, a prononcé à 

Assise son engagement en Fraternité… le 23 juillet 1960 ! Partageant sa vie entre 

Nantes, Pornichet et Guérande, elle était toujours prête à rendre service à ses 

frères et sœurs, neveux et nièces, petits-neveux et petites-nièces. Discrètement à 

l’écoute de tous, attentive à la vie de chacun, avec bonne humeur, elle prenait soin 

de cacher ses problèmes de santé. 

Lydie et Alain Cavé 

 

 

« Loué sois-tu, mon Seigneur, par notre sœur la mort corporelle 

à laquelle nul homme vivant ne peut échapper ! » 
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  Fraternité d'Angers 
 

Correspondant pour le Lien : Dominique Plaud  – 6 rue Pierre de Ronsard   49600 Beaupréau 
       02.41.63.61.07        dbmplaud@sfr.fr 

 
Fraternité Saint-Maximilien-Kolbe de Cholet 

 

 

La fraternité en héritage 

 

Pour reprendre le titre du dernier ouvrage d’Éloi Leclerc, nous ne pouvons que nous réjouir de 

voir que la spiritualité franciscaine attire toujours, de manière renouvelée : soif de sobriété dans un monde 

de gaspillage, soif de communion dans un monde de communication, soif de fraternité universelle dans 

un monde du chacun pour soi. En effet l’année de formation accompagne un groupe assez conséquent de 

personnes sur le chemin de la découverte et de l’approfondissement de cet engagement à la suite de saint 

François. Portons-les dans notre prière pour qu’ils discernent l’appel de Dieu et aient la force de 

l’accomplir. 

 

La fraternité en partage 

 

 L’année dernière, nous avions élu notre nouveau conseil et ils avaient décidé, pour se mettre au 

parfum, d’aller humer l’atmosphère de chaque petite frat. Le fruit de ces « visitations » se présenta sous la 

forme d’un tableau faisant remonter les motivations de notre engagement, ce qui nous faisait rester, les 

bons souvenirs, les difficultés et les blessures, les besoins et les projets, les visions, motions ou prières… 

Nous avons été invités ensuite à réfléchir dans la prière à tout cela. Pour clore l’année, plutôt que 

d’organiser une rencontre en grande fraternité, chaque petite frat était invitée à en rencontrer une autre 

pour faire le bilan de toutes ces remontées et tenter de discerner ce qui peut être mis en place à l’avenir, 

ce qui peut être semé dans nos cœurs labourés par le Seigneur. 

Se mettre à l’écoute de l’autre, c’est chercher à entrer en relation. Pour ceux qui désirent 

approfondir cette expérience, la revue Arbre (revue de la Fraternité franciscaine séculière) explore ce 

thème cette année et cite le pape François : « Comme il est important pour nous d’écouter la vie ! Les 

enfants du Père céleste écoutent leurs frères : non pas les bavardages inutiles mais les besoins du 

prochain. Écouter avec amour, avec patience, comme Dieu le fait avec nous, avec nos prières souvent 

répétitives. Dieu ne se fatigue jamais, il se réjouit toujours quand nous le cherchons. Demandons, nous 

aussi, la grâce d’un cœur docile à l’écoute. » (Homélie du 28 

octobre 2018) 

 

La fraternité d’âge en âge 

 

Face aux défis qui nous attendent à chaque rentrée, 

surtout si le temps estival n’a pas été aussi tranquille que 

prévu, nous pourrions être tentés de baisser les bras – peut-

être que Jésus s’est laissé clouer les mains sur la croix pour 

cela, d’ailleurs ! Mais Marie, dans sa louange, nous rappelle 

que « Son amour s’étend d’âge en âge sur ceux qui le 

craignent ». Dieu nous donne sa grâce chaque jour et elle est 

adaptée au temps que nous vivons. Alors, Seigneur, donne-nous un cœur intelligent, qui sache discerner 

ce que tu veux que nous gardions et ce que tu veux que nous changions. 

 

« Esprit Saint, âme de mon âme, je vous adore. Éclairez-moi, guidez-moi, fortifiez-moi, consolez-moi ; 

dites-moi ce que je dois faire, donnez-moi vos ordres ; je vous promets de me soumettre à tout ce que 

vous désirez de moi et d’accepter tout ce que vous permettrez qu’il m’arrive, faites-moi seulement 

connaître votre volonté. » (Cardinal Mercier) 

     Béatrice Piel 



 - 9 - 

 

Fraternité de Sarthe 
 

Ministre : Marie-Christine Chevallier  –  16 allée Doligé  72000 Le Mans 
Vice- ministre et Correspondante pour le Lien : Monique Templon  -  6B rue d'Isaac  72000 Le Mans 

  02.43.54.25.10       templon.monique@neuf.fr 
Trésorière : Marie-Françoise Fouqueray  -  43 rue Joachim du Bellay  72000 Le Mans 

Jubilé de 50 ans de vie religieuse de 

Sœur Anne Bernadette et de Sœur Élisabeth 

Sœurs franciscaines missionnaires du Sacré-Cœur, 

le 11 août 2019, à la messe de 11 h., à la paroisse Saint Aldric. 

Nous étions plusieurs de la Fraternité 

à assister à cette belle cérémonie. 

 

Fête de saint François : samedi 12 octobre 2019 à Lavernat 

9H30 : Accueil autour d'une boisson chaude et Mot de Paul Charvet, président de l'association Rencontre 

10H15 à 10H40 : Saint François et la nature, extraits de DVD 

Accueil du groupe de Nantes et installation 

11H00 à 12H30 : Cantique des Créatures, présentation à trois voix avec diaporama 

Déjeuner : nous avons retenu l'option du repas partagé (chacun apporte un plat et, si possible, son 

couvert), étant entendu que nous aurons préparé une collation pour répondre aux besoins. 

14H30 : Danse méditative avec Marie-Ange et en fonction de la météo, marche méditative dans le bois  

Nous terminerons par un temps de prière et le goûter de l'amitié. 

Un covoiturage sera organisé (contacter votre responsable de groupe) 

 

Dates à retenir : 

• Prière pour la Paix chez les Sœurs franciscaines missionnaires du Sacré-Coeur  

71 rue des Victimes du Nazisme - Le Mans 

Désormais, ce sera le 3ème mardi du mois soit pour le 1er trimestre :  

les mardis 15 octobre, 19 novembre et 17 décembre 2019. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

• Dimanche 19 janvier 2020 : Galette et Assemblée générale de la Fraternité Franciscaine - 28 

rue de Tascher 
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Fraternité de Vendée 
 

Ministre : Jacques Fauconnier  –  21 rue de Nantes  85710 La Garnache  –  02.51.93.12.95 
       fauconnier.caroleetjacques@neuf.fr 

Trésorier : Pierre Grondin  -  89 chemin de l'Ogerie  85300 Challans 
Chèques à libeller à l’ordre de : « Fraternité Franciscaine ». 

Secrétaire : Christine Rousseau  -  4 allée Michel Amelinau  85710 La Garnache 
Responsable de Formation : Isabelle de Givry  -  16 rue des Pinsons  85300 Challans 
Lien avec la Fraternité régionale : Michèle Nauleau  -  rue de la Redoute  85300 Challans 

 
Après-midi Détente 

 

Chacun était invité à partager un moment de convivialité, 

en cette fin d’année. Nous nous sommes retrouvés une dizaine, à 

La Garnache, le samedi 6 juillet, à la zone de Loisirs, à l’ombre 

des grands chênes. 

 Après avoir eu 

une pensée pour les ab-

sents, nous avons partagé 

le pique-nique dans une 

ambiance bon enfant. 

 Nous avons pour-

suivi ce moment par une 

prière à la chapelle Notre-

Dame de la Victoire. Puis, 

Paule R. nous a tous 

invités à prendre un verre 

de jus d’orange chez elle.  

 

MERCI à chacun pour cet après-midi passé ensemble dans la simplicité et la bonne humeur ! 

 

INFORMATIONS 

 

• Fête de la saint François : 

 Nous nous retrouverons cette année à Challans. À ce jour, nous ne pouvons pas vous donner de 

date en raison du changement de curé sur la paroisse Saint-Martin-de-la-Rive. 

Nous vous communiquerons dès que possible les informations à ce sujet. 

 

• Nous vous informons du décès de Léone GRONDIN, le 10 juillet dernier, alors qu’elle était dans 

sa 90ème année. Avec Pierre G, nous avions eu la chance de recueillir son témoignage. Elle a 

travaillé comme commerçante à Soullans et était entrée en fraternité en 1961. En 1963, elle faisait 

son engagement.  

Voici un extrait de son témoignage : « Les gens dans la 

campagne sont formidables : je partais le matin, mon panier 

pour manger et puis j’allais jamais chez les gens. Je descendais 

quelquefois prendre un petit café quand ils voulaient. Je 

n’aimais pas beaucoup ça. Il fallait être sérieux. Quand il faisait 

vraiment froid, les fermes m’invitaient. Ils voulaient absolument 

que je rentre. À Commequiers, je mangeais avec le facteur qui 

passait… Comment s’appelait-il ? Vaillant. On prenait bien le 

temps de vivre. Les gens de la campagne étaient d’une 

sympathie… » 

Toute la délicatesse et la simplicité de Léone dans ces quelques 

lignes. 

MERCI et PAIX à toi Léone ! Léone est la personne tout à droite 

 


